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Es-tu impliquée dans ta communauté, 
mais sans trop connaître les impacts concrets de ton 

travail? As-tu parfois l’impression que quelque chose « ne 
va pas » dans ta vie, sans pour autant pouvoir l’expliquer 

aux autres? As-tu déjà vu des politiciens et 
politiciennes débattre à la télé en te 
demandant << qu’est-ce que cela a 
à voir avec moi>> ? Si c’est le 
cas, alors bienvenue à la

Revue sur les politiques publiques 
de Filles d’action!

Cette revue a pour but de t’aider à défendre activement les 
causes qui te tiennent à cœur. Dans les pages de cette revue, 
tu trouveras de l’information sur les politiques publiques et sur 
l’influence qu’elles ont dans ta vie. Tu verras pourquoi il est 
important que tu t’impliques, en tant que jeune femme, et quels 
sont les moyens par lesquels tu peux t’exprimer et influencer 
concrètement les politiques publiques! 

Quand tu auras terminé la lecture de ce guide, tu seras 
pratiquement la prochaine Première Ministre du Canada (ou au 
moins, tu seras prête à le devenir).

Alors, allons-y! 
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Ah oui, j’ai oublié de me présenter. Désolée... Mon 
nom est Lili Militante.  Je suis une jeune femme qui 

travaille avec d’autres jeunes femmes et qui essaie de 
donner un sens à ses actions. Ce que je veux dire, c’est 
que depuis quelque temps, j’ai commencé à me demander 
quel impact réel a mon travail. Comment est-ce que 
je contribue concrètement à changer le monde? Qui 
écoute vraiment ce que j’ai à dire, à part quelques ami-
e-s sympathiques? J’ai alors décidé de m’intéresser aux 

moyens nécessaires pour faire passer mon travail 
à un niveau supérieur – c’est-à-dire au niveau des 
politiques publiques. En plus de te guider à travers 
cette revue, je vais partager avec toi certaines 

des démarches que j’ai entreprises pour 
influencer les politiques publiques et 
apprendre comment tout ça fonctionne. 

(Je te préviens, mes tentatives n’ont pas toutes 
été couronnées de succès et n’ont pas toutes été 
particulièrement délicates, mais j’ai beaucoup appris en 
cours de route!) 

Alors, MAINTENANT nous pouvons y aller!
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Mais d’abord, qu’est-ce qu’une politique publique?

Politique publique 

• Un plan d’action pour guider la prise de décisions et les actions à 
entreprendre;

• Une ligne de conduite ou un plan d’action clair, choisi parmi une 
série d’alternatives à la lumière de conditions données, dont le but est de 
guider et de déterminer les décisions présentes et à venir;

• Un plan d’ensemble qui recouvre les objectifs généraux et les 
procédures acceptables d’un organisme gouvernemental.

Tu as peut-être déjà vu quelque chose comme ça dans un cours à l’école 

THE POLICY CYCLE
1. Définir l’ordre du jour
2. Définir la politique 
3. Prendre la décision 
4. Mettre en oeuvre la politique 
5. Évaluer la politique

To me, this is what the Policy Cycle means:

Pour articuler une politique publique, il faut :

1. Identifier un problème.
2. Créer un plan d’action pour le résoudre.
3. Comparer avec des plans alternatifs.
4. Choisir le meilleur plan.
5. ...puis le mettre en vigueur.   



55

Ça a l’air facile, pas vrai? Je suis d’accord. Toi et moi sommes 
capables d’identifier des problèmes dans nos propres vies et dans 
le travail que nous faisons dans nos communautés. Nous parlons 
avec plusieurs personnes qui identifient aussi le problème et nous 
nous appliquons à créer un plan d’action pour le résoudre. Mais 

qui choisit le meilleur plan d’action et qui le met en œuvre? Des 
politiciennes et politiciens, la plupart du temps. Et est-ce qu’elles-ils 

nous consultent? Nous demandent-elles-ils ce que nous considérons être 
le problème, quel plan d’action nous considérons être le meilleur et comment nous 
croyons qu’il devrait être mis en œuvre? Pas toujours. Et à quoi bon, de toute 
façon, si nous ne savons pas quoi leur répondre?  

Alors nous devons pouvoir répondre aux trois questions suivantes : 

  

5

Î 1) QUELS SONT LES MOYENS PAR LESQUELS  
 LES POLITICIENS ET POLITICIENNES NOUS  
 CONSULTENT?

Î 2) COMMENT POUVONS-NOUS DIRE CE QUE  
 NOUS PENSONS AUX POLITICIENNES ET  
 POLITICIENS ET SI ELLES-ILS NE NOUS  
 CONSULTENT PAS? 

Î 3) COMMENT POUVONS-NOUS COMMUNIQUER  
 CLAIREMENT NOS OPINIONS?  
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1) Quels sont les moyens par lesquels les 
politiciens et politiciennes nous consultent?

PAR LE VOTE!  
Lorsque tu votes pour un candidat ou une candidate lors d’une élection municipale, provinciale ou 
fédérale, tu fais savoir à ce candidat ou cette candidate que tu es d’accord avec ses idées. Pour 
prendre une décision éclairée, tu peux rassembler des informations sur chacun-e des candidat-e-s, 
assister aux débats auxquels elles-ils participent, visiter les quartiers généraux de leur campagne 
électorale et effectuer des recherches sur les 
plateformes politiques des partis auxquels 
elles-ils appartiennent. Si tu n’es pas d’accord 
avec leurs positions, dis-leur! Entame un 
dialogue avec elles-eux.  Ton vote est le 
moyen le plus élémentaire dont tu disposes 
pour t’exprimer politiquement. 

Pour voter, tu dois être une citoyenne 
canadienne de dix-huit ans ou plus. Mais tu 
dois aussi figurer sur la liste électorale. Pour 
savoir si ton nom figure sur la liste ou pour t’y 
inscrire, appelle au 1-800-463-6868 ou rends-
toi sur le site www.elections.ca. 

Tu veux en savoir davantage sur la 
question du vote au Canada? Visite ces sites Internet conçus spécialement pour les jeunes!

• http://www.geocities.com/youngwomenvote/indexFr.html 

• http://www.studentvote.ca/frindex.php (Bon pour les moins de 18 ans!)

• http://www.govote.ca/index.fr.html 

• http://www.thedemocracyproject.ca/la-democratie-vous-appartient?set_language=fr 

• http://www.apathyisboring.com/fr 

Î

Savais-tu que?
Lors des élections de 2000, 
seulement 25% des jeunes âgé-
e-s de 18 à 24 ans ont voté? 
Ce taux s’est accru à 38% lors 
de l’élection de 2004. Les 
statistiques ne sont pas encore 
connues pour l’élection de 
janvier 2006, mais il semble que 
nous soyons sur le bon chemin! 
Continuons comme ça!
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Une super idée!
Le Young Women Vote Project 
fut créé par Chi, Cloe et 
Crystal, trois jeunes femmes qui 
étaient stagiaires au Parlement 
à Ottawa. Elles voulaient 
encourager les jeunes femmes 
à voter, alors elles ont mis en 
ligne un site Internet et une 
pétition où les jeunes femmes 
peuvent s’inscrire et s’engager 
à voter. Même si le projet n’a 
pas été activé en 2006, le site 
Internet est toujours visité par 
des milliers de Canadiennes et 
Canadiens. En fait, il ne manque 
rien d’autre qu’une fille motivée 
pour repartir le projet lors de la 
prochaine élection. Y a-t-il des 
intéressées? ?

P.S. – Lors des élections 
de 2006, dans un district 
électoral du sud de l’Ontario, le 
candidat a gagné par seulement 
28 votes! Au nom de chacun-e 
de ces bénévoles motivé-e-s qui, 
comme moi, se sont emmitouflé-
e-s dans leurs vêtements d’hiver 
le jour des élections pour aller 
cogner de porte en porte et 
rappeler aux gens d’aller voter, 
je veux te dire que – <<TON 
VOTE COMPTE, FAIS-MOI 
CONFIANCE!>>.
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Par les consultations publiques!  
Parce que ton opinion est importante, le gouvernement a créé le site Internet « Consultation auprès 
des Canadiens », un projet conçu pour aider le gouvernement à recevoir les réactions des citoyennes 
et citoyens sur une variété de sujets. Visite www.consultingcanadians.gc.ca pour en savoir plus. 

Les assemblées générales  
de citoyennes et citoyens! 
Certain-e-s conseiller-e-s municipal-e-s et membres des assemblées constitutives des parlements 
provincial et fédéral organisent des assemblées communautaires, qui abordent différents sujets et 
donnent aux électrices et électeurs (toi, moi, le petit Vincent qui vit au bout de la rue, etc.) l’occasion 
de formuler des plaintes, présenter des félicitations et/ou partager des idées pour la communauté. 

Pour savoir si des assemblées générales ont lieu dans ta communauté, informe-toi auprès d’ami-
e-s, de parent-e-s et de voisin-e-s, ou appelle au bureau de la personne élue de ton district 
(conseiller-ère, député-e, commissaire, etc). 

Des sites Internet pratiques offerts par ton gouvernement!

• Projet de recherche sur les politiques (PRP) - Le mandat principal du PRP consiste à  
 faire progresser la recherche sur des questions émergentes et à assurer un transfert  
 efficace du savoir aux responsables de l’élaboration des politiques.  
 http://policyresearch.gc.ca

• La direction des Relations internationales et du développement des politiques (RIDP)  
 du ministère du Patrimoine canadien. Son mandat est de coordonner et de faire  
 progresser les positions du gouvernement du Canada dans le cadre du dialogue  
 international en matière de diversité culturelle, amorcé il y a quelques années.
 http://www.canadianheritage.gc.ca/progs/ai%2Dia/ridp%2Dirpd

• Condition féminine Canada (CFC) est l’organisme fédéral responsable de promouvoir  
 l’égalité entre les sexes et d’assurer la pleine participation des femmes à la vie  
 économique, sociale, culturelle et politique du pays.  
 http://www.swc-cfc.gc.ca/

• La Promotion des Relations et l’Élimination de la Violence  
 http://www.nce.gc.ca/nces-rces/prevnet_f.htm
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2) Comment pouvons-nous dire ce que nous 
pensons aux politiciennes et politiciens si 
elles-ils ne nous consultent pas?

Écrivez une lettre!
Mettre ses idées par écrit est très efficace. Les représentant-e-s élu-e-s du gouvernement tiennent 
compte de toutes les lettres signées qu’elles-ils reçoivent, alors, si suffisamment de personnes 
écrivent à propos du même sujet, cela attirera sûrement l’attention de ton-ta député-e.

Quand j’ai décidé de devenir bénévole au bureau de circonscription de 
mon député, je me souviens que la première tâche que l’on m’a donnée 
a été d’ouvrir le courrier et d’étamper sur chaque lettre la date de 
réception. Ce n’était pas l’action et l’exaltation auxquelles je m’étais 
attendues, mais c’est devenu plus intéressant quand on m’a demandé de 
trier les lettres qui portaient sur la question des mariages entre conjoint-e-s de même 
sexe, une cause que mon député soutient. J’ai lu plusieurs lettres, certaines en faveur 
et d’autres qui y étaient opposées, puis j’ai fait des piles séparées pour chaque position. 
Malheureusement, ma ville est très conservatrice, alors il y avait beaucoup de lettres 
contre, mais les quelques 200 lettres en appui aux actions de mon député m’ont beaucoup 
inspirées. De voir cette pile de lettres << pour >> s’accumuler pour contrebalancer les 
<< contre >> m’a carrément donné envie de brandir le poing dans les airs!

Pour en apprendre davantage sur la rédaction de lettres, consulte la page 69 
du document « Donner aux jeunes femmes le pouvoir d’initier le changement » 
YWCA mondial et UNFPA (Fonds des Nations Unies pour la Population)
http://www.unfpa.org/upload/lib_pub_file/630_filename_empowering-young-
women_fre.pdf

Î 

C’est facile de trouver un-e député-e
Tu n’as qu’à fournir ton code postal à cette adresse :
http://www.parl.gc.ca/information/about/people/house/PostalCode.asp?Language=F&source=sm
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Demande un entretien avec ton ou ta député-e 
fédéral-e ou provincial-e, ou avec ton ou ta 
conseiller-ère municipal-e! 
Tout-e représentant-e élu-e est responsable et tenu-e de rendre compte aux citoyen-ne-s dans la 
circonscription qu’il ou elle représente, alors n’hésite pas à les appeler pour réclamer un entretien. 
Elles-ils t’écouteront!

Tu hésites à écrire à 
quelqu’un que tu ne 
connais pas déjà?
Essaie ceci: 

• Bonjour, mon nom est... et je 
vis dans votre circonscription (ou 
mon organisme se trouve dans votre 
circonscription).  Je suis préoccupée 
par... c’est important pour moi que... 
je voudrais que vous...

• Votre nom m’a été donné par...
Vous ne me connaissez pas mais je 
suis intéressée à... Je veux en savoir 
plus sur...

• Peut-être que vous pourriez 
m’indiquer où je pourrais trouver des 
renseignements sur...

Î
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Initie une pétition! 
Les pétitions sont un bon moyen pour indiquer aux élu-e-s combien de personnes sont d’accord 
avec toi. Plus tu accumuleras de signatures, plus les élu-e-s t’écouteront! De plus, si tu veux que 
ta pétition se rende à la Chambre des communes, tu devras avoir le soutien d’un-e député-e (les 
député-e-s sont les seul-e-s à pouvoir la présenter à la Chambre).

Consulte le guide pratique des pétitions du gouvernement à l’adresse :
http://www.parl.gc.ca/MarleauMontpetit/DocumentViewer.aspx?DocId=1001&Sec=ch22&Seq=3&Lang=F

Écris une lettre ouverte au 
rédacteur ou à la rédactrice en 
chef de ton journal régional!  
Soulève un débat dans la sphère publique en écrivant quelque 
chose que plusieurs personnes vont lire. Plus il y aura de gens qui 
connaîtront les enjeux que tu soulèves, plus tu auras de chance de 
retenir l’attention de ton ou ta député-e-. 

Enrôle-toi dans l’aile 
jeunesse d’un parti politique! 
Tous les partis politiques adorent accueillir de nouveaux membres, 
surtout des jeunes. L’aile jeunesse d’un parti politique est un bon 
endroit pour faire changer les choses. De cette façon, tu peux 
t’associer à d’autres jeunes pour exercer une influence importante 
sur les politiques et les actions de ce parti. Pour consulter une liste 
de tous les partis politiques au Canada, ainsi que les liens vers 
leurs sites respectifs, visite le www.apathyisboring.com/fr.
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DEVIENS BÉNÉVOLE LORS  
D’UNE CAMPAGNE ÉLECTORALE! 

J’ai appris directement ce qui se passe dans une campagne 
électorale en travaillant comme organisatrice des relations 
avec les votants et votantes lors des élections de 2006. Les 

campagnes électorales sont fascinantes, que tu t’intéresses 
à la plateforme du parti ou aux débats du candidat ou de la 

candidate, aux stratégies de marketing derrière les messages véhiculés pendant 
la campagne ou tout simplement au chocolat chaud et aux biscuits gratuits 
qu’on trouve souvent dans les bureaux de campagne, je t’encourage fortement 
à t’impliquer. De plus, tu auras l’occasion de passer du temps avec ton-ta 
candidat-e qui, si il ou elle gagne, sera bien placé-e pour faire valoir les causes 
que tu défends au Parlement (ou à l’Assemblée Nationale, ou au conseil municipal, 
etc.). Sans oublier qu’une victoire aux élections est suivie d’une super fête!
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Implique-toi auprès  
d’un institut de recherche! 
Il y a plusieurs organismes intéressants (parfois appelés centre d’études et de recherche, cercles 
de réflexion ou think tank) qui n’existent que pour mener des études sur ce que pensent les 
citoyen-ne-s et pour présenter le résultat de ces recherches au public, à d’autres organismes et au 
gouvernement. Plusieurs des rapports produits par ces instituts sont utilisés par les commissions 
gouvernementales responsables de déterminer les politiques publiques.

Voici quelques-uns de mes instituts de recherche préférés qui travaillent avec les jeunes : 

• Réseaux canadiens de recherche en politiques publiques  
 http://www.cprn.org/fr  (

• Institut sur la gouvernance  
 http://www.iog.ca/publications.asp?pageID=14  

• L’Institut du Dominion  
 http://www.dominion.ca/pdf/DI_Annual%20Report_05_06_fr.pdf 

• Le Centre Catalyst - Favorise l’éducation populaire dans une perspective de progrès social  
 http://www.catalystcentre.ca/francais.htm 

• Université d’Ottawa - Centre de recherche sur Femmes et politique  
 http://www.socialsciences.uottawa.ca/crfp-rcwp/ 

• Le Centre d’excellence pour l’engagement des jeunes  
 http://www.centreengagement.ca/

(voir leur << Réseau de la participation publique >>) 
 Je les adore!)   
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Un bon jour, l’automne dernier, je faisais des recherches sur 
Internet et je suis tombée sur l’annonce d’une conférence 
intitulée « Dialogue et sommet national pour de jeunes 
Canadiens », qui allait avoir lieu à Ottawa. Cet événement 
était organisé par les Réseaux canadiens de recherche en 

politiques publiques (RCRPP) et était conçu pour révéler ce que 
les jeunes pensent sur une variété de sujets, dont principalement 

le travail, l’éducation, l’environnement et la santé. Je voulais vraiment 
y participer, sans vraiment savoir comment m’y prendre. D’une part, le 
Sommet était un week-end d’étude planifié avec soin, pour lequel les 
participants et participantes avaient été choisi-e-s au hasard par une 
firme de sondage pour assurer l’impartialité de l’échantillon étudié. 
Évidemment, je ne faisais pas partie de cet échantillon aléatoire. Pour 
contourner ce problème, j’ai demandé si je pouvais agir à titre de 
preneuse de notes et observatrice au Sommet, et j’ai offert d’écrire 
deux courts articles sur mon expérience pour un journal régional et un 
journal étudiant à mon université. Après plusieurs échanges, on m’a permis 
d’assister au Sommet. J’ai dû payer mon transport (quatorze heures 
à bord d’un autobus, quel plaisir!) et j’ai logé chez des amies pendant 
la semaine du Sommet, mais j’ai eu tous les repas gratuits, je me suis 
follement amusée et j’ai rencontré des gens extraordinaires. Ah, et j’ai 
aussi appris plein de choses. 

Voici ma première tentative pour participer au sommet. Après huit 
autres courriels comme celui-ci, envoyés à divers-e-s organisateurs et 
organisatrices, j’étais dans le coup!
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Cher M. MacKinnon;

 

Ce que vous faites correspond exactement à ce qui m’intéresse. 

Seriez-vous disposé à me montrer comment vous faites? 

Ma dissertation de spécialisation à McGill portrait justement 

sur l’engagement civique des jeunes et les politiques publiques 

canadiennes. Je suis diplômée avec mention du programme de Science 

politique et Études féministes. 

Je travaille présentement pour mon député, j’encourage les jeunes 

à s’impliquer en politique, et je prévois entamer une maîtrise en 

politique publique. Je serai à Ottawa dans la semaine du 14 au 

18 novembre. Seriez-vous disponible pour un entretien de trente 

minutes, un jour de cette semaine là, pour me parler de votre 

travail et des RCRPP? 

L’occasion de vous poser quelques questions et d’en apprendre 

davantage sur votre carrière serait d’une grande valeur pour moi, 

notamment pour planifier mes études et pour nourrir mes ambitions.

Je voudrais également participer au « Dialogue et sommet national 

pour de jeunes Canadiens » et j’espère que vous pourrez m’indiquer 

le bon chemin à suivre. 

Merci à l’avance de votre intérêt. En attendant une réponse de 

votre part,

 

Veuillez agréer mes sentiments les plus respectueux,

Lili Militante
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Joins un organisme communautaire ou 
bien incite celui auquel tu appartiens déjà 
à prendre des mesures concernant la cause 
qui te tient à cœur!
Les organismes influencent les politiques publiques – ils ont déjà une structure en place, ils ont 
parfois du personnel rémunéré et ils ont souvent de l’expérience sur un enjeu spécifique. De 
plus, les organismes qui travaillent auprès des personnes qui sont touchées par les politiques 
publiques sont d’autant plus légitimes - ils peuvent s’exprimer au nom des personnes pour qui 
et avec qui ils travaillent. 

Il existe plusieurs ressources pour aider un organisme à s’impliquer dans le processus d’orientation 
des politiques publiques.

• « Comment Influencer La Politique Publique » par le YMCA
 http://www.ymca.ca/downloads/French_%20Be_Hipp_manual.pdf 

• Un Partenariat au profit des Canadiens et des Canadiennes - Initiative entre le gouvernement  
 du Canada et le secteur bénévole et communautaire  http://www.vsi-isbc.ca/ 
 Consulte leur guide « Participation à l’élaboration des politiques du gouvernement fédéral »
  http://www.vsi-isbc.ca/fr/policy/policy_guide/policy_guide.pdf

• Cybersolidaires Une trousse de formation sur la gestion féministe :   
 http://cybersolidaires.org
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Une super idée!
Le Comité d’action femmes et sécurité urbaine
Le CAFSU élabore des projets concrets qui visent à améliorer non 
seulement la sécurité mais aussi le sentiment de sécurité des femmes en 
milieu urbain.  Le service Entre deux arrêts, devenu permanent depuis 
janvier 1996 à Montreal, permet aux femmes se déplaçant seules le soir 
de demander au chauffeur, après 17h30 l’hiver et 21h l’été, de descendre 
de l’autobus entre deux arrêts du parcours régulier. Résultat d’un 
exercice de partenariat entre la Société de transport de la Communauté 
urbaine de Montréal (STCUM), le CAFSU et les groupes de femmes, ce 
service contribue à accroître l’autonomie des femmes dans la mesure où 
elles décident à quel endroit descendre pour se sentir en sécurité.
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... ou crée ton propre organisme pour faire 
pression!  
Rassemble un groupe d’ami-e-s qui sont préoccupé-e-s par les mêmes enjeux que toi, et dotez-vous d’un 
nom d’organisme! 

Contact jeunes femmes http://www.tgmag.ca/ywcpr_f/index_f.htm

Voici un bon exemple – j’ai rencontré ces personnes et elles sont 
géniales. Fais-moi confiance. Je sais détecter ce qui est << cool >>... 

Apathy Is Boring -L’apathie c’est plate-  

par Ilona Dougherty  

Depuis que je suis toute jeune, j’aime organiser les gens et les choses qui m’entourent. 
J’ai toujours aimé découvrir comment fonctionnent les choses et trouver des moyens 
pour qu’elles fonctionnent mieux. Mes parents étaient militants et j’étais moi-même 
vraiment impliquée dans leur vie et dans leur travail. Que ce soit tout simplement en 
restant assise à l’arrière de la cuisine populaire qu’ils ont fondée ou en fréquentant des 
conférencier-ère-s venus des quatre coins du monde pour parler de justice sociale, j’étais 
constamment exposée à des personnes qui désirent faire du monde un endroit meilleur.

À 13 ans, j’avais décidé que, moi aussi, je voulais m’exprimer. Ayant été élevée parmi les 
merveilles naturelles du Yukon, ce n’est pas étonnant que l’enjeu qui me préoccupait 
le plus à cette époque était l’environnement. Le premier projet sur lequel j’ai travaillé 
a été l’organisation d’une journée « marche ou roule au travail », dans le cadre d’un 
regroupement qui s’appelait Students Aware of our World. En encourageant les résident-
e-s à s’abstenir d’utiliser leur voiture le plus souvent possible, j’ai vite réalisé qu’il n’y 
a pas vraiment de différence entre changer les choses au niveau local, national ou 
international. Il faut d’abord et avant tout être disposé-e à faire de la recherche, à se 
constituer une opinion et à se faire entendre! 

Tout au long de mon adolescence, j’ai travaillé avec divers organismes, dont la Coalition 
Jeunesse Sierra, le Sierra Club du Canada et le Réseau canadien de l’environnement. À 
dix-sept ans, j’ai été déléguée à la Commission des Nations Unies sur le Développement 
durable. J’ai toujours su, malgré tout, que j’étais passionnée par les arts. C’est pourquoi, 
en 2004, j’ai fondé « L’apathie c’est plate » (Apathy is Boring), ce qui m’a permis de 
conjuguer ma passion pour l’art et mon désir d’influencer les politiques publiques.
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L’apathie c’est plate est un projet national, non partisan, qui utilise l’art, les médias et 
la technologie pour encourager l’activité civique. Nous faisons des démarches auprès 
de jeunes issu-e-s de toutes les couches de la population et leur proposons des 
moyens pour être davantage impliqué-e-s dans leur communauté et dans le processus 
démocratique. Nous agissons principalement par le biais de nos deux sites Internet 
(www.apathyisboring.com et www.youthfriendly.com), et en assurant une présence lors 
de concerts, d’événements et de projets médiatiques. Nous avons aussi une collection 
de vêtements. Ce projet me permet d’échanger avec les jeunes que je rencontre et de 
partager ma passion d’impliquer les jeunes dans le processus de prise de décisions. 

Et le meilleur moyen de faire savoir  
ce que vous pensez aux politicien-ne-s 
c’est... de devenir l’une d’entre eux-elles! 
Songe à poser ta candidature au moins une fois dans ta vie. Vraiment, penses-y. Ça pourrait être 
l’occasion que tu attendais. Tu dois avoir au moins dix-huit ans pour présenter ta candidature – et il y a 
eu des personnes de dix-huit ans qui l’ont fait! C’est possible. Sérieusement. 

De plus, nous avons besoin de plus de politiciennes! À Voix égales est un organisme qui se voue à cet 
objectif. Ses membres veulent tellement que plus de femmes posent leur candidature qu’elles ont mis 
en ligne un cours sur l’organisation d’une campagne. 

Visitez http://www.gettingtothegate.com/index.php?lid=2&rl= et http://www.equalvoice.ca/idx.
php?rl=1:&lid=2 pour plus de renseignements. Elles ont également une aile jeunesse – écrivez à 
equalvoiceyouth@hotmail.com pour vous impliquer.
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Une Super idée!
Initiative: une ville pour toutes les femmes (IVTF) est un partenariat 
entre la ville d’Ottawa et des organismes communautaires qui favorisent 
l’égalité entre les sexes. L’initiative vise à renforcer la participation 
des femmes d’origines diverses dans le fonctionnement de la Ville d’Ottawa. 
Elle offre des programmes de formation à la participation civique et aide 
les femmes à s’impliquer dans le processus du budget municipal et dans les 
élections municipales. Même si elles ne travaillent pas avec les jeunes 
femmes en particulier,  elles ont une excellente approche et des ressources 
exceptionnelles pour exercer une influence sur les politiques publiques au 
niveau municipal. Visitez www.cawi-ivtf.org pour plus de renseignements.

Savais-tu 
que?
Le Canada, avec 
seulement 64 femmes au 
Parlement (20.7% des 
député-e-s), figure 
au 42e rang parmi les 
démocraties quant à 
la représentation des 
femmes dans l’assemblée 
législative. Montrons 
au monde que nous 
pouvons faire mieux!



2121

Tu me diras peut-être, << c’est bien beau, Lili, mais je suis plutôt 
une fille du genre à marcher dans les rues ! >>

Ne t’inquiètes pas. Il y a plein de moyens amusants et créatifs 

pour se faire entendre!

Manifeste! 
Sois créative et fais de l’exercice en organisant ou en participant à l’organisation d’une manifestation ou 
d’un rassemblement dans ta communauté, à ton école ou devant le Parlement ou l’assemblée législative. 
Apportez des tambours et des instruments de musique, costumez-vous, chantez des chansons, faites des 
écriteaux et peignez des bannières! L’art et les chants énergiques feront passer le message si vous êtes 
suffisamment nombreux-euses. Assure-toi d’être bien informée sur le sujet, tu pourras parler avec les 
passant-e-s tout en marchant dans les rues – elles-ils pourraient bien se joindre à la marche.

Organise une veille!
Organiser une veille pour la paix ou pour commémorer un événement est une bonne façon de réunir 
des gens pour réfléchir sur un enjeu ou une réalité qui touche ta communauté. C’est aussi un moyen 
non menaçant de sensibiliser les gens sur un enjeu donné. J’ai déjà assisté à des veilles organisées 
pour honorer la mémoire des victimes du SIDA à travers le monde et pour marquer l’anniversaire du 
massacre de 14 femmes à Montréal en 1989. Bien que les veilles soient parfois tristes, elles peuvent 
aussi transmettre un esprit de solidarité et un désir d’action à une communauté.

Théâtre guérilla! 
Il y a un moyen facile d’exprimer ta dissidence avec ton portefeuille – en achetant des produits 
qui correspondent à tes valeurs. Fais des recherches sur les compagnies dont tu achètes les 
produits et vérifie ce qu’elles ont à dire à propos de l’environnement et des conditions de travail 
au pays et à l’étranger, ou si elles versent de l’argent à des organismes à but non lucratif que tu 
connais. Cette pratique s’appelle la consommation responsable et ça fonctionne! Pour trouver 
des compagnies dont les actions sont favorables aux filles et aux femmes, cherche sur Internet ou 
consulte les annonces dans tes magazines féministes préférés.

L’action directe!
 Des actions qui « confrontent directement et remettent en question le système d’injustice actuel » 
peuvent être réalisées n’importe où. Pour plus de renseignements sur l’action directe :

• http://www.antipatriarcat.org/nemesis/formations.html
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3) Comment pouvons-nous communiquer clairement 
nos opinions?  

(Lis ces pages, elles offrent la clé du succès!)

Guide pour l’action TIG: 

I met Elizabeth Q. Akpalu, the Chairperson of the Ghana 
Chapter of Women in Law and Development for Africa (www.
wildaf.org.zw), at a conference this June.  She was really 
inspiring and I got to spend some time with her and other 
grassroots women discussing Policy Change and Advocacy.  

Elizabeth led a session on Advocacy and Lobbying Skills 
where she shared her strategies for bringing the concerns of 

Ghanaian women to national and pan-African forums.  

1. Réfléchir
2. Identifier 

3. S’informer  
  et s’inspirer

4. Planifier

6. Évaluer

5. Mettre 
  en oeuvre 
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Voici ce qu’elle m’a dit :                          

La promotion et la défense des droits constituent 

un processus continu qui doit avoir un objectif 

spécifique.
• Vous devez donner une identité claire au groupe avec lequel vous travaillez, ainsi que des raisons 
claires qui vous motivent à défendre cette cause. Est-ce que vous réaffirmez des droits?  
Est-ce que votre but est de sensibiliser la population? Est-ce que vous réclamez de nouveaux droits?

• Exprimez clairement pourquoi une politique publique doit être développée ou modifiée;

• Développez une position claire sur l’enjeu en question.

Soutenez votre position avec des faits.  
• Récoltez des données exactes et présentez-les dans un format facile à consulter;

• Obtenez des données brutes s’il n’y en a pas de disponibles;

• Fournissez des faits et des arguments pour soutenir un changement de politique;

• Effectuez des recherches pour démontrer les retombées économiques, sociales et culturelles 
qu’engendrerait votre politique dans le pays;

• Mettez à profit les forces et l’expérience de votre organisme. 

Informez-vous.  
• Il est absolument nécessaire que vous vous informiez, vous et vos partenaires, sur le processus 
législatif en vigueur et que vous dressiez un plan détaillé de vos priorités. Demandez-vous : que 
voulez-vous que votre gouvernement fasse?

• Utilisez les lois actuelles qui sont pertinentes à la cause que vous défendez comme exemples 
pour soutenir vos revendications ou comme exemples de politiques qui ont échouées;

• Faites l’analyse des facteurs externes en essayant de répondre à ces questions :

• Qui soutient et qui s’oppose à votre cause? 

• Quels facteurs extérieurs favorisent ou nuisent à votre cause?

• Qui n’est pas encore sensibilisé à cet enjeu?
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Impliquez tout le monde
• Impliquez la communauté; 

• Utilisez les médias;

• Faites en sorte que votre message passe;

• Utilisez l’art et soyez créatives aussi souvent  
 que possible!

Prévoyez et préparez-vous  

contre les discours haineux...
• Une fois que votre message est public, trouvez  
 vos allié-e-s;

• Servez-vous des déclarations que font les  
 décideurs et décideuses en faveur de votre  
 position;

• Anticipez les oppositions, abordez-les et faites  
 face aux objections!;

• Préparez un contre argument;

• Employez-vous à développer une conscience  
 critique des causes et conséquences du partage  
 du pouvoir dans votre communauté ou votre pays. 

Consulte la page 47 du document 
« Donner aux jeunes femmes le 
pouvoir d’initier le changement 
» YWCA, pour des conseils sur 
l’organisation d’une campagne 
médiatique.

Pour la recherche:
le Centre de documentation sur 
l’éducation des adultes et la condition 
feminine (CDÉACF) www.cdeacf.ca
Net femmes www.netfemmes.cdeacf.
ca
La bibliothèque virtuelle www.
bv.cdeacf.ca

Une Super  Idée!
Depuis septembre 2002, Les Lucioles diffusent leurs films à 
caractère socio-politique. Les films visent souvent à faire 
entendre et voir une autre réalité que celle véhiculée par les 
médias traditionnels.  

Voir  www.leslucioles.org pour plus en savoir.
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Pssst... Un conseil de Lili Militante 
J’ai eu la chance de participer à un super programme à l’université qui s’appelle 
Women In House, un voyage de deux jours à Ottawa pour les étudiantes en 
Science politique, où nous suivions des femmes députées pendant une journée 
dans tous leurs déplacements. Ce voyage fut extraordinaire. Nous avons pu 
assister à la période de question le jour qui a suivi l’annonce par Jean Chrétien 
de la non-participation du Canada à la guerre en Irak. Ce jour là, 
la députée que je suivais présentait en Chambre un projet de loi 
sur les technologies reproductives. Visitez http://mcgillpolisci.ca/
Womeninhouse.html pour en savoir davantage sur ce programme.

Parlez-en à tout le monde.
• Start local by making local authorities like city councilors, board of education directors, health  
 professionals – anyone that has some influence on your issue - feel involved and like they have  
 an important role to play about the problem.

• Then, get them to hold their own meeting (that you organize) and give them a checklist (of  
 your priorities) to guide the discussion.

• Create a forum to let things flow, this way you can get your issue on the table.

• Create connections with leaders!

Adressez-vous aux autorités locales.
• Commencez près de chez-vous en impliquant les autorités  
 locales comme les conseiller-e-s municipal-e-s, les directeurs-trices 
  de commissions scolaires, les professionnel-le-s de la santé –  
 toutes celles et tous ceux qui ont une influence sur cet enjeu –  
 en les faisant se sentir concerné-e-s, en leur montrant le rôle  
 qu’elles-ils ont à jouer pour améliorer la situation;

• Incitez-les à faire leurs propres réunions (que vous organisez) et  
 fournissez-leur une liste (de vos priorités) pour guider leur discussion;

• Créez un forum de discussion ouvert pour faire sortir les idées,  
 c’est un bon espace pour mettre votre cause sur la table;

• Établissez des liens avec les leaders!

Si tu ne sais 
pas trop comment 
trouver les 
renseignements 
que tu cherches, 
demande de 
l’aide à un-e 
adulte, un- e 
professeur-e ou 
un organisme 
comme Filles 
d’action.
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P.S. – Nous savons toutes qu’il est plus facile d’approcher les autorités 

locales si elles te connaissent déjà. Pour une personne comme moi, qui a grandi 

sur une ferme au milieu de nulle part et n’a pas encore réussi à se faire 

connaître, c’est assez difficile de fréquenter l’élite politique. Alors, je me suis 

mise à me présenter à des endroits et événements où des personnes influentes 

pouvaient se trouver. Le « Forum sur l’activisme des femmes dans la réforme 

constitutionnelle et démocratique », organisé par AdHoc 25, a été l’une de ces 

tentatives. Le délai pour s’inscrire à la conférence était déjà dépassé et il y 

avait une liste de trois cents personnes qui attendaient pour y être admises, mais 

je savais que je devais absolument y assister. Après avoir écrit à une dizaine de 

personnes contacts - parmi lesquelles seulement trois me connaissaient- afin 

d’offrir mes services en tant que commis au vestiaire, j’ai finalement été admise 

comme preneuse de notes par Penny Kome, une auteure fantastique dont j’avais 

lu les ouvrages tout au long de mon Bacc. Les choses se sont arrangées à la 

dernière minute; j’ai pris un autobus de nuit pour Ottawa puis, après 14 heures de 

route et pas une minute de sommeil, j’ai dû me laver et changer de vêtements 

dans la salle de toilette du terminus d’autobus. Je me suis peignée, j’ai mis mon sac 

dans un casier et j’étais en route pour la Colline parlementaire! Je me suis bien 

amusée et j’ai même pu assister à la cérémonie d’assermentation d’un groupe de 

député-e-s.

Voici un extrait de mes correspondances suite à la conférence. C’est très 

encourageant de recevoir une réponse comme celle-ci!
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Chère Penney, 

Encore une fois merci de m’avoir assuré une place comme preneuse 

de notes lors de la conférence de 25e anniversaire, la semaine 

dernière. C’est une expérience dont je me souviendrai pour le 

reste de ma vie. Il y a deux ans, quand j’étudiais vos livres 

et travaux sur la constitution dans la bibliothèque de McGill, 

je n’imaginais pas que j’allais un jour me retrouver dans la 

même pièce que la femme dont je lisais les écrits. En tant que 

militante féministe de 24 ans, j’ai été inspirée par le dialogue 

intergénérationnel et l’occasion de célébrer les accomplissements 

du Comité AdHoc tout en élaborant un plan d’action pour l’avenir.

Merci encore,  

Sincèrement vôtre, 

Lili Militante 
P.S. – Je crois que je vais écrire à mon professeur de Politique 

constitutionnelle pour lui dire que mon travail doit être mis à jour!

Chère Lili,

Comme c’est gentil de prendre le temps de m’écrire un message! 

Manifestement, les femmes canadiennes sont chanceuses que tu aies 

décidé de travailler dans l’arène politique. Je suis très heureuse que 

tu aies été inspirée par le forum. Je vais transférer ton message à 

Marilou, car je suis certaine qu’elle sera ravie de ta réaction. Et si 

tu mets réellement ton travail à jour, fais-nous le savoir! Un des buts 

de l’événement était de mettre sur pieds une banque de ressources et de 

références sur les lobbies de femmes au niveau constitutionnel.

Je te souhaite un bel avenir. Je suivrai avec intérêt le développement 

de ta carrière. N’hésite pas à me contacter à nouveau.

Merci, 

Penney
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Passe à un niveau supérieur – pourquoi 

pas une consultation au niveau municipal? 
Au niveau provincial? Ou même au niveau 
fédéral?

 

Voici des guides EXTRAORDINAIRES pour 
t’impliquer dans la transformation des politiques 
publiques :

• « Donner aux jeunes femmes le pouvoir d’initier le changement » YWCA mondial et  
 UNFPA (Fonds des Nations-Unies pour la Population)  
 http://www.unfpa.org/upload/lib_pub_file/630_filename_empowering-young-women_fre.pdf

• « Guide pour  l’action – Étapes Simple Vers le Changement », TakingITGlobal  
 http://www.takingitglobal.org/action/guide/Guide_a_l-Action.pdf

• « Comprendre la Gouvernance »  L’Institut sur la gouvernance  
 http://www.iog.ca/publications/goodgov_f.pdf 

• Place aux jeunes : Conception et mise en œuvre de projets dirigés par les jeunes  
 http://www.volunteer.ca/volunteer/francais/pdf/youthworksFre.pdf
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Bon, maintenant que tu as des idées de ce que tu peux faire et 
que tu sais un peu mieux comment le faire, tu dois décider par 
où commencer.

Ça dépend de ce qui t’intéresse. Je voulais ajouter une 
page ici pour te dire que tu n’es pas obligée de te limiter au 

Canada – tu peux aussi influencer les politiques internationales. 
Les ressources de ce guide te donnent une idée générale de la manière 
d’aborder un sujet qui te tient à cœur avec des personnes qui ont le pouvoir 
de changer les choses. En utilisant les mêmes stratégies, tu peux avoir une 
influence au-delà des frontières!
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L’environnement                

Le développement 
durable           Les droits 

des femmes

L’alphabétisation   

 VIH/SIDA

Les 
droits 
des 
filles                

L’éducat ion 
pour tous 
et toutes

Les objectifs du 
Millénaire pour le 
développement        

Les politiques 
concernant 
la jeunesse

Les droits 
des animaux
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Voici quelques ressources qui soulignent les efforts de jeunes de partout sur 
la planète qui se rassemblent pour influencer les politiques internationales et 
promouvoir un monde meilleur :

• http://www.un.org/french/millenniumgoals/ 

• www.takingitglobal.org 

• http://www.takingitglobal.org/themes/mdg/youthinpolicy.html 

• Réseau Global Action Jeunesse  
 http://www.youthlink.org/gyanv5/fr/ 

• <<Dix etapes pour l’elaboration d’une politique nationale pour les jeunes>> par L’ONU  
 http://www.un.org/esa/socdev/unyin/french/nationalpolicy.htm 

• << Promotion de l’autonomie de la jeunesse à travers les politique nationales>> par  
 Organisations des Nations Unis pour l’Éducation, la Science et la Culture   
 http://unesdoc.unesco.org/images/0013/001345/134502f.pdf 

• ÉcoAction  
 http://atlantic-web1.ns.ec.gc.ca/ecoaction/default.asp?lang=Fr&nav=D2EECEE4-1 

• Cooperation Jeunesse Internationale Education  
 www.2tiers.org 

• Fonds d’action québécois pour le développement durable 
 http://www.faqdd.qc.ca/ 

• EnJeu (Environnement Jeunesse – l’environnement pour et par les jeunes!)
 http://www.enjeu.qc.ca/010/

• FESFO (Fédération de la jeunesse franco-ontarienne)  
 http://fesfo.ca/guides.html

• Interferences de la conscientisation à l’action  
 http://www.interferences.net/

• La voix des jeunes  
 http://www.unicef.org/voy/french/index.php

• http://www.cdnaids.ca/risks/choices
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Voilà. Je te déclare officiellement prête à agir! 

Souviens-toi de ce que Margaret Mead a dit :

« Ne doutez pas 
qu’un petit groupe 
de citoyens et 

de citoyennes 
réfléchi-e-s et 
déterminé-e-

s puisse changer 
le monde; en fait, 
c’est la seule chose 
qui ait jamais fait 
changer le monde ».
Et elle, c’était une fille brillante.

Je te souhaite du succès dans tes démarches. Et 

quand tu deviendras Première Ministre, n’oublies 

pas de me remercier au début de chacun de 

tes discours ;-) 

Lili Militante



De grands mercis...
Nous voulons exprimer toute notre reconnaissance à Condition féminine Canada  pour avoir soutenu la 
mise au point de cet outil. Merci aussi à toutes nos membres à travers le Canada qui ont travaillé pour que 
leurs visions deviennent actions – vous êtes notre inspiration!

Nous, Filles d’Action – POWER Camp National
Nous souhaitons que chaque fille ait accès aux ressources qui lui sont nécessaires, au soutien et à l’amour 
dont elle a besoin pour faire profiter le monde de son plein potentiel et participer activement à la vie en 
société. En créant un réseau d’organisations et de filles et jeunes femmes actives et engagées d’un bout 
à l’autre du Canada, nous souhaitons voir grandir une nouvelle génération, engagée à la création d’un 
monde de paix et de justice. 

Filles d’Action – POWER Camp National est une organisation nationale à but non lucratif qui crée, inspire 
et soutient l’éducation à la justice sociale pour les filles, les jeunes femmes et les organisations à travers le 
Canada. L’éducation à la justice sociale inclut la prévention de la violence, l’engagement contre la pauvreté 
et le racisme, la santé sexuelle, l’engagement communautaire et l’apprentissage de la lecture de messages 
médiatiques. Filles d’Action travaille à l’éveil de la conscience sociale et à la mise sur pied d’actions 
mobilisatrices qui visent l’élimination de la violence et de la discrimination. 

Nous gérons un réseau national et offrons des ressources aux individus et organisations qui travaillent 
auprès des filles et des jeunes femmes. À Montréal, nous offrons un programme parascolaire pour les filles 
à l’école et dans des organismes communautaires. 

N’hésitez pas à nous contacter pour en savoir plus : 

Filles d’Action – POWER Camp National
24, av. du Mont-Royal Ouest, Bureau 601

Montréal, Qc, H2T 2S2
514.948.1112

info@powercampnational.ca

www.fillesdaction.ca
www.kickaction.ca


